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i TUYAUX de DRAINAGE
EN TERRE CUITE 

“CITADELLE” 
3-4-6-8-9-10 et 12 pouces

DEMANDEZ NOS PRIX

MANUFACTURÉS PAR

BRIQUE CITADELLE, Liée 
14-16 rue St-Joseph - Gébec
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Le 2 mai 1929.
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Arrivages de wagons du 25 avril au 1er mai:
N.B. 1 de pommes de terre.
Qué., 4 de pommes de terre.
Importes:
3 de céleri, 1 de concombres, l d’ananas, 1 d'oranges, 

4 de fruits mél., 12 de bananes.
J. H. L

Québec:
Commerce bon
Pommes de terre du N.B., blanches ‘‘A‘ . 

qtl ..................... ................................
Pommes de terre du Qué., blanches"A",
Carottes de Qué fibsiesac .........
Navets de Québec, 70 lbs, le sac..............
Laitue frisée de Qué . caz de 4 doz . . . 
Oignons rouge-Glove d’Ont qtl rég 
Pommes de la C.B. McIntosh, caisse 

belles...................................................
Importés:
Asperges, botte d’une doz belles.............
Choux Texas, cag de 100 . .......................  
Concombres, pan. d’un boisseau ..... 
Oignons rouge. Globe, de choix..............
Céleri, Cal. cag. beau................................ .
Tomates mexicaines, pan. belles.............‘
Laitue, Iceberg, cag. belle........................

Commerce passable.
Pommes de terre N.B , blanches, “A", 

90 Ibs....................................................... 80 à .85
Pommes de terre de l’I. P. E., blanches, 

“A” ,90 Ibs...... ,.................................1 00 à 1.25
Betteraves de Qué., 75 lbs, le sac.......... 1.50 à 1.75 
( arottes de Qué , 75 lbs, le sac............... . à 2.00 
Navets de Qué . 75 lbs, le sac..................1.50 à 2.00
Panais de Qué , 65 lbs, le sac . 3.00à 3 25
Oignons rouges et blancs de Qué , 75 lbs

le sac............................  . .4.00 à 4.25
Pommes de terre de Qué , blanches, 80 

lbs.............................  70 à .75
Rhubarbe de Qué ,la doz Nol. ............. 1 25
Asperges d’Ont , 11 pintes...................... 4 50
Oignons rouges, rég qtl............................ ... à 5.00
Importés:

. Asperges de la Cal. 11 pintes................... 4 50
Choufleurs Cal. caisse plate.................... 3 00 J

•C/leri, cag..................................................  à 8.00
Concombres, pan. d’un boisseau............ ... a 6.00 
Laitue, cag......................  5..00 à 6 00 I
Pommes de terre nouvelles, b1. Nol ... .8 00 A 8 50 
Tomates mexicaines, pan. No 1 ............ 5.50 à 6.00 1
Arrivages de wagons du 24 avril au ler mai:
Importés:
2. de pommes, 52 de bananes, 6 de pamplemousses, 

7 de citrons, 52 d’oranges, 9 d’ananas, 11 de frai­
ses, 6 de tomates, 1 de fèves, 2 de choufleurs, 
10 de choux, 4 de carottes, 11 de céleri, 5 de con­
combres, 15 de laitue, 6 d’oignons

La culture des fraises
Par A. BARDOU, Instructeur horticole.

Voulez- vous faire de la culture des frai­
ses une culture payante? Choisissez 
d’abord une bonne terre franche, bien saine, 
entièrement exempte de chiendent et où 
il s'amasse beaucoup de neige en hiver. 
Une forte fumure de fumier de ferme sera 
aussi indispensable. Choisissez de bons 
plants qui proviennent d’une plantat ion de 
l'année précédente, la chose est très impor­
tante. Trop de plant ours de fraises, spécia­
lement dans les jardins de famille, négli­
gent ce détail et plantent n'importe quoi. 
La variété Dunlap est laplus recomman­
dable pour les marchés locaux.

La plantation du printemps est la plus 
employée. Toutefois, les personnes qui 
auraient leur terrain disponible avant la 
fin «août pourraient faire leurs plantations 
durant ce mois, mais jamais après, car les 
plants n’auraient pas le temps de s’enra­
ciner avant l'hiver et seraient probable- 
ment détruits par la gelée. Une planta­
tion d’août pourra produire une petite 
récolté au printemps suivant, tandis que 
la plantation du printemps n'est pas sup- 
posé apporter de fruits la première année.

On conseille même de casser les fleurs 
pour donner de la forée aux plants.

Dans l'une ou l’autre de ces plantations, 
il sera indispensable de faire un sarclage 
intelligent. Ce travail, dans toutes les 
cultures, ne doit jamais être remis à plus 
tard. Et surtout, ne laissez jamais les 
mauvaises herbes grainer.

Plusieurs genres de Cultures existent. 
Les uns préconisent une plantation plutôt 
serrée, en coupant les Coulants au fur et 
à mesure qu’ils se produisent, ne laissant 
que le pied-mère. Si ce genre de culture 
peut être employé dans les jardins de 
famille, je ne le recommande pas pour les 
cultures industrielles, car ce travail serait 
trop dispendieux, et même cette méthode 
serait dangereuse, car les gros pieds de 
fraisier gèleraient bien plus facilement en 
hiver que les petits, cl il suffirait qu'un 
certain nombre soient 'détruits pour dimi­
nuer de façon appréciable votre récolte.

La deuxième méthode, la seule pratique 
en grande culture, consiste à planter à au 
moins trois pieds et demi entre chaque 
rang et à plat- les sillons ne sont pas à 
recommander. Les rangs doivent être 
bien droits, et à la même distance les uns 
des autres- ça ne coûte pas plus cher.

Aussitôt les mauvaises herbes- levées, 
vous ne devez pas les laisser s’enraciner. 
Passez un bon coup de cultivateur, aussi 
près qué possible des plants sans les arra- 
cher. Un tour aller et revenir dans chaque 
rang est indispensable pour faire un bon 
travail. Recommencez aussitôt que vous 
verrez d’autres herbes, et continuez de 
même tout l’été, en ayant soin de diminuer 
la largeur de votre cultivateur aussitôt 
que les plants commenceront à courir, 
pour qu’à l’automne vous ayez de petites 
planches de vingt à vingt-quatre pouces 
de large, et bien garnies de plants et une 
allée entré chaque plante qui vous servira 
à l’exploitation. Un paillis de paille coupée 
serait ■ recommandable après les fruits 

. noués, pour les préserver de la terre ou du 
sable par temps de pluie.

Fisez le Bulletin de la Ferme

Plantation des fleurs et 
légumes

Par A. BARDOU. Instructeur horticole

Le travail.de la plantation est toujours 
très important. A quoi servirait d’avoir 
obtenu, souvent au prix de beaucoup de 
travail, do beaux et bons plants, s’ils se 
trouvent gaspillés par ′ une mauvaise 
plantation.

1. Un bon plant doit être trapu avec 
forte chevelure de racine.

2. Etre rigide. S'il est ramolli par son 
exposition à l'air entre l’opération de 
l’arrachage et sa plantation, vous devez 
lui plonger les racines dans un récipient 
où vous aurez mis, au préalable, suffisam­
ment d’eau pour émerger les racines et 
vous laisserez le plant dans l’eau jusqu’à 
ce qu'il ait repris sa rigidité naturelle.

1 ‘ailleurs, les plants ne devraient jamais 
être exposés a l’air et encore moins au 
soleil entre [’.opération de l’arrachage et 
le moment dp la plantation. C’est là une 
chose très importante à observer.

3. Le terrain ne devrait jamais être, 
labouré et hersé, longtemps avant la 
plantation. Vous aurez encore beaucoup à 
gagner en ne préparant le terrain qu'au 
moment de votre plantation. Si, après 
avoir préparé votre terrain, il survenait 
une grosse pluie qui tasserait la terre et 
la rendrait comme du mortier, pensez-vous 
que vous pourriez faire une bonne plan- 
laiton ? Je ne le crois pas. Par contre, si 
le contrane se produit, si vous laissez 
votre terrain -e déssécher jusqu'il ce que 
vous axiez deux pouces de poussière à la 
surface, vous aurez encore de grandes 
diflieulés a faire reprendre vos plants, car 
la moindre fosse que vous ferez pour plan­
ter s remplira de terre sèche qui s’écrou­
lera de chaque coté. Vous me direz peut- 
être que, dans pareil cas, vous arrosez les 
plants. I.h bien, ce sera déjà une dépense 
que vous auriez pu éviter, et, même cette 
plantation ne vaudra rien si la pluie du 
ciel tarde à venir à votre secours, car la 
terre se croutera autour dès plants et ils 
seront longt emps languissants, s'ils ne meu­
rent pas. Tous ces inconvénients auraient 
pu être évités, si vous aviez planté aussi­
tôt la terre prête. Vous me direz peut- 
étre que la température n'est pas toujours 
des plus propices. Je partage votre opinion. 
Mais j'ai vu souvent des gens préparer 
leur sol et ne plant er que huit jours après 

• et même plus, laissant ainsi les mauvaises 
herbes lever avant la plantation.

Ce Merveilleux Liquide
Dissout les Cors promptement
Il 1rs fait sc ratatiner et tomber, et en un 

jour oii deux tous ‘avez plus de mal aux 
orteils. Soulagement instantané. Appli­
quer quelques gouttes de PUTNAM’S 
CORN RNTRACTOll ce soir.—et consta­
tée demain matin que vos corps ne font plus 
nuil. ( est un liquide merveilleux, qui opère 
des meritfiles. Pour les cors douloureux, 
il n’y a rien d'aussi r picore que le PUT­
NAM'S CORN EXTRACTOR. Deman­
des k Putnam cites votre pharmacien—au- 
jourd'hui. Satisfaction garantie.

Rapports Télégraphiques officiels sur 
les marchés de Montréal

J’ai besoin d’un homme
pour me représenter dans votre localité. 
Je le paierai libéralement. Je l’engage- 
rai dans une affaire permanente où il 
pourra gagner de $3,000 à $8,000 an­
nuellement. Si vous êtes intéressé, écri- 
vez à D. S. Kent, 36 rue Wellington Est, 
Dept. C. Toronto, Ont.

J.-OSCAR JUNEAU, secrétaire-trésorier. 
Société des Jardiniers-Maraîchers de P. Q.

96 est, rue Saint-Jacques, 
Montréal.

AIDES-JARDINIERS DEMANDÉS
Il est toujours facile pour tous les jeunes gens, de préférence les fils de 

cultivateurs, de trouver de l’emploi durant la saison de production, et même pour 
plus longtemps, chez les jardiniers-maraîchers des environs de Montreal. Les 
gages sont raisonnables, conditions de travail excellentes.

La Société des Jardiniers-Maraîchers se fera volontiers l'intermédiaire 
entre les jeunes gens qui recherchent de l’emploi et les jardiniers qui ont besoin 
d'aides.

Que l’on veuille bien communiquer avec le soussigné,en lui fournissant tous 
les renseignements possibles, âge, expérience dans la culture maraîchère, salaire, 
la date qu’on est disponible, etc.

Nos sociétaires qui veulent obtenir eux-mêmes des fils de cultivateurs com­
me aides-jardiniers voudront bien nous en faire la demande.
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it isnt a SPRAMOTOR unless we made it

Arrosage Efficace dans les rangs
L'arrosage qui n'atteint que partielle­

ment les plantes n'est que partiellement 
efficace. Le mélange distribué par un 
Combination Spra motor atteint les 
plantes à tous les angles, sur toute leur 
surface—le haut, le bas. les côtés— par un 
arrosage comme un fin brouillard.

L’arrosoir couvre quatre rangs, avec 
trois pommes d'arrosage par rang, faisant 
ainsi l'ouvrage rapidement et parfaite-

Arroser paye et paye bien employez 
un Spramotor pour obtenir les meil­
leurs résultats.

Detix ans pour payer —vos profits sup­
plémentaires durant ce temps en couvri- 
ront le coût.

Tous fabriqués au Canada.
Spramotor Co., 1123 York St., 
i London, Ontario.

$5
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